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13 groupes du Grand Est seront en compétition ce week-end aux
Môles à Montbéliard pour le Gibus rock festival.

13 formations
Le chiffre

Kapouchnik, soirée cabaret du Théâtre de l’Unité, samedi 25 fé-
vrier à 20 h 30, studio des 3 Oranges, Espace Japy à Audincourt.

Kapouchnik
Le rendez-vous

Pendant les grands froids, les canalisations
gelaient, les toilettes étaient inutilisables. Il fallait
presque une boussole pour trouver les toilettes
opérationnelles les plus proches de son poste.

Syndicat FO, PSA site de Sochaux

La phrase

Les salariés de l’Adapei
passent en cuisine
pour livrer aux écoles
et collectivités de l’Aire
urbaine des plats
de qualité. La première
pierre de l’unité
de production culinaire
a été posée hier
à Technoland, sur la
commune de Brognard.

On connaissait leurs compéten-
ces en matière de sous-traitance
automobile ou d’espaces verts, les
salariés de l’Adapei se mettent
aux fourneaux à partir du mois
d’août prochain. Objectif : 5000
repas par jour d’ici en 2014, réali-
sés par 50 ouvriers et 28 enca-

drants.

Certains travaillent de longue da-
te dans la restauration qui se limi-
tait jusqu’à présent au périmètre
de l’association. D’autres suivent
depuis plusieurs mois des stages
pour se familiariser aux bonnes
pratiques de ce nouveau métier.
« Nous voulons une restauration de
proximité. La proximité géographi-
que nous permet de garantir une
livraison à tous nos clients en temps
et en heure et d’être très réactifs en
cas d’imprévu », annonce Michel
Clerc, président de l’Adapei.

Qui dit proximité dit aussi chaîne
d’approvisionnement courte et
valorisation des agriculteurs du
territoire. Actuellement les sala-
riés handicapés de l’association
préparent les terres sur le site de
Seloncourt pour cultiver des pro-
duits maraîchers. « Les légumes frais issus de ces cultures garantiront

une qualité gustative supérieure à
nos plats. Plus de goût, moins de
transport, moins de pollution et plus
de plaisir au profit d’une économie
locale. » C’est le cahier des char-
ges que se fixe l’Adapei.

Une cafétéria pour
une cuisine dumonde
en 2013
Et ce n’est pas tout. Une cafétéria
ouvrira ses portes au printemps
2013 pour servir 1250 repas par

jour. Ce nouvel espace s’appellera
« l’Atelier des saveurs » et propo-
sera une cuisine du monde.

Dans cette nouvelle aventure,
l’Adapei travaille avec l’associa-
tion bisontine qui a déjà un sa-
voir-faire de trente ans en matière
de restauration et qui bénéficie de
l’appellation « Château d’Uzel ».

L’association a investi 6 millions
d’euros pour l’unité de produc-
tion culinaire de 2500 m² avec le
soutien de Pays de Montbéliard
Agglomération (PMA). Cette der-
nière s’est portée garante d’un

emprunt de 4 M€ auprès de la
Caisse de dépôts et de consigna-
tions.

« C’est un signe de confiance et de
coopération de notre part, précise
Pierre Moscovici, président de
PMA. La remise du label S3A par
l’Adapei à PMA en novembre der-
nier, témoigne de notre implication
concrète en faveur d’une meilleure
insertion sociale des personnes han-
dicapées. C’est un élément impor-
tant de la nécessaire évolution des
politiques publiques. »

Patricia Louis

Cuisine Les salariés de l’Adapei 
se mettent aux fourneaux

Pose symbolique de la première pierre hier en présence du sous-préfet et des élus pour cette unité de
production culinaire qui ouvrira ses portes à la rentrée prochaine. Photo Patricia Louis

FUne ombre au tableau
Seule ombre au tableau : le refus de l’Agence régionale de
santé d’une demande d’extension de quinze places de l’Esat
(établissement et service d’aide par le travail). « Pourtant,
notre unité de production nous donne la charge de travail
nécessaire pour employer des personnes qui sont encore
aujourd’hui au bord de la route. Mais nous ne baissons pas les
bras et espérons convaincre ! » soutient Michel Clerc, président
de l’Adapei.
L’Adapei est l’un des principaux employeurs du pays de
Montbéliard avec 1200 salariés. Il est fournisseur de rang 1
pour l’automobile avec la production de câbles et faisceaux
électriques.

À noter 
Portes ouvertes
Ce samedi 18 février, portes
ouvertes de 8 h à 16 h 30 au lycée
Viette ; de 10 h à 16 h, à l’école
Sbarro située dans les locaux du
lycée Viette ; de 9 h à 13 h, au
CFAI, 5 rue du Château à Exin-
court ; e 9 h à 17 h, à l’UFR-STGI,
campus de pôle universitaire des
Portes-du-Jura.

Instant baroque
Le conservatoire du pays de
Montbéliard présente un concert
desonatespour flûtes, violoncelle
et basse continue, dimanche
19 février à 11 h, musée Beur-
nier-Rossel. Au programme, des
œuvres de Leclair, Barrière… En
prélude à ce concert, le musée
accueillera le public à 10 h pour
une flânerie dans ses collections.

Dimanche au ciné
L’association Le cinéma et rien
d’autre propose la projection ex-
ceptionnelle du film de Michael
Powell Le narcisse noir, dimanche
19 février à 16 h, 18 h et 20 h 15,
cinéma Colisée. Ce chef-d’œuvre
à l’esthétique sublime sera proje-
té dans une version restaurée.
Tarif, 5 € ou 3,50 € avec la carte
Art et essai. Renseignements sur
www.lecinemaetriendautre.fr

Culte protestant
Dimanche 19 février : (consistoi-
re d’Audincourt) à 10 h, maison
Sahler d’Audincourt ; à 10 h 30,
temple de Dasle ; à 10 h, temple
d’Exincourt ; à 10 h, temple de
Vieux-Charmont ; à 10 h, temple
de Delle (consistoire de Bla-
mont) ; à 9 h 30, salle Louis-Ah-
me de Valentigney (suivi de
l’assemblée générale) ; à 10 h,
temple de Seloncourt ; à 10 h 30,
centre paroissial de Mandeure ; à
9 h 45, temple de Pont-de-Roide ;
à 11 h 10, salle paroissiale de
Montécheroux (consistoire de
Saint-Julien) ; à 10 h 30, salle pa-
roissiale de Sainte-Marie (culte
des familles) ; à 10 h, temple de
Voujeaucourt (suivi de l’assem-
blée générale) ; à 10 h, salle Iona
de la résidence Surleau (et assem-
blée générale) ; à 10 h, oratoire de
Saint-Maurice-Colombier (con-
sistoire d’Héricourt) ; à 10 h 30,
temple de Magny-Danigon ; à
10 h, temple Saint-Jean de Bel-
fort.

Messes
Les messes du doyenné catholi-
que de Charmont-Montbéliard.
Samedi 18 février : à 18 h 30, cha-
pelle Saints-Pierre-et-Paul de la
Petite-Hollande.
Dimanche 19 février : à 10 h 30,
église Saint-Maimboeuf de
Montbéliard (célébration de la Pa-
role) ; à 10 h, église de Fesches-le-
Châtel ; à 10 h, église de So-
chaux ; à 10 h, église Saint-Fran-
çois de Grand-Charmont ; à 10 h,
église de Bavans ; à 9 h, église de
Dung ; à 10 h 30, église d’Héri-
court.

Stage de clowns
Les clowns de la Chiffogne orga-
nisent un stage « A la découverte
du clown », samedi 18 février de
14 h à 19 h et dimanche 19 février
de 10 h à 16 h, au pôle associatif,
10, rue Renaud-de-Bourgogne. À
travers différents jeux et exerci-
ces, chacun pourra aller à la ren-
contre de ce petit personnage
qu’est le clown et qui ne connaît
pas les conventions et les règles
de la vie en société… Ce stage est
ouvert à tous. Renseignements
auprès de Michel Brocard (Tél. :
03.81.91.36.50). Participation,
40€ pour les deux jours.

« Tenir le tempo. » C’est par ces
mots que le président Yves Dena-
riaz de l’Harmonie municipale
de Montbéliard a ouvert l’assem-
blée générale, qui s’est tenue der-
nièrement en présence d’une
quarantaine de membres.
Yves Denariaz a expliqué que les
jeunes qui quittent la formation
le font pour suivre des études
supérieures, certains réintègrent
ensuite l’harmonie. L’harmonie
travaille en étroite collaboration
avec le conservatoire. Les débu-
tants sont formés au conservatoi-
re, l’harmonie s’occupant des
formalités administratives.
Sur les 65 musiciens, 54 font par-
tie de l’orchestre d’harmonie, les
autres ont intégré la batterie.
Dans ce registre, Alain Decize,
chef de cette batterie, lance un
appel en direction des personnes
jouant du clairon ou du tambour,
pour renforcer les rangs. Tou-
jours pour la batterie, il est fait
état du peu de création dans le
domaine de la composition, le
répertoire en France se renouve-
lant peu.
Des prestations de l’Harmonie
municipale en 2011, on retien-
dra, outre la participation aux cé-
rémonies patriotiques, le succès

du concert de Noël, la participa-
tion au carnaval, le concert de la
fête des mères au Près-la-Rose.
Pour 2012, le président Denariaz
rappelle la date du concert de
printemps le samedi 19 mai à la
Roselière (20 h), le décalage du
concert de la fête des mères au
samedi 2 juin (Près-la-Rose,
16 h). Le week-end du 14 juillet
occupera les deux formations,
batteries et orchestre, avec les cé-
rémonies du 13 juillet et l’hom-
mage aux Justes de France,
dimanche 15 juillet. En raison de
la réunion des états généraux des
Communes libres à Montbéliard,
batterie et orchestre seront au
cœur de la cavalcade des Com-
munes libres samedi 15 septem-
bre. Les répétitions pour
l’orchestre auront toujours lieu,
et encore pour quelques années à
la Gauloise, le maire de Montbé-
liard Jacques Hélias a tenu à ras-
surer les musiciens. Si un pôle
image doit voir le jour, ils seront
prévenus bien en amont.

Eric Mouhot
Y ALLER Pour intégrer la batterie :

se présenter les lundis de 17 h à
19 h 30 au 11, rue Henri-Mouhot (La
Gauloise) àMontbéliard.
Pour l’orchestre d’harmonie :
yvesdenariaz@yahoo.fr

Association Le programme 2012 
de l’Harmonie municipale

Une quarantaine de sociétaires a participé à 138e assemblée de
l’Harmoniemunicipale. Photo EricMouhot

Xavier Denamur,
restaurateur parisien,
est parti en guerre
contre la République de
la Malbouffe. Il était
hier, dans les cuisines
de la restauration
scolaire à Audincourt.

C’est l’histoire d’une rencontre.
Martial Bourquin a défendu au
Sénat un amendement deman-
dant que les personnes ou entre-
prises qui transforment ou
distribuent des produits alimen-
taires dans le cadre d’une activité
de restauration permanente ou
occasionnelle soient dans l’obli-
gation de préciser sur leur carte si
les plats proposés sont, d’une
part, cuisinés sur place, et, d’autre
part, à base de produits bruts et
frais. À l’exclusion des produits
suivants, qui peuvent difficile-
ment être réalisés sur place :
charcuteries, poissons fumés,
pains, viennoiseries, condiments
et pâtes. Au restaurateur de préci-
ser, pour les plats à base de pois-
son, s’il s’agit de poissons de
pêche ou d’élevage.

Le film
Le sénateur rencontre alors Xa-
vier Denamur et est séduit par
son discours. Le chef s’en prend
aux grands lobbies de l’agroali-
mentaire. Un combat de David
contre Goliath raconté avec sa-

veur dans le film, la République
de la malbouffe.

C’est la baisse de la TVA sur la
restauration qui pousse Xavier
Denamur à prendre son bâton de
pèlerin pour contester cette déci-
sion jugée inique. Un cadeau aux
industriels de l’agroalimentaire
qui ne créent pas d’emplois, assu-
re Xavier Denamur en s’ap-
puyant sur des chiffres de l’Insee,
et qui en outre, a entraîné une
hausse des prix de 1,5 % dans la
restauration. Alors, il réclame la
transparence dans nos assiettes.
Que les restaurateurs annoncent 
la couleur : une petite maison
pour les plats cuisinés et une usi-
ne pour les produits industriels.
« Je ne suis pas un ayatollah du

bio », prévient-il. Il est l’apôtre des
produits frais, cuisinés sur place.
« Cela ne coûte pas plus cher ».

Les grands noms de la restaura-
tion collective annoncent un coût
matières de 2 € et dans le restau-
rant scolaire à Audincourt, ce
coût est de 1,90 €. « Ces prestatai-
res de services font des bénéfices sur le
ventre de nos enfants ».

La réussite professionnelle de Xa-
vier Denamur donne du poids à
ses propos. Il est l’heureux pro-
priétaire de cinq restaurants à Pa-
ris, dans le Marais.

Le restaurateur interpelle les can-
didats à la présidentielle mais n’a
obtenu que très peu de réponses.

P.L

Malbouffe Xavier Denamur invite 
les candidats à se mettre à table

Le restaurateur dans les cuisines à Audincourt. Photo Patricia Louis
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